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Les leçons de la guerre d'Espagne, par le général Duval. Préface
du général Wevgand, de l'Académie française. Paris, Pion,
1938, 217 pages, in-8, ill.
Le général Duval réunissait toutes les qualités voulues pour

écrire ce livre qui, à peine paru, a obtenu un large succès. Chef de
l'aéronautique française en 1917-1918. il a été en outre, pendant
les derniers mois de la guerre, chargé de diriger au grand quartier
général les travaux relatifs aux opérations militaires, et a acquis
dans ces diverses fonctions une réputation hautement méritée.

C'est sur place, en Espagne, qu'il est allé se documenter en
septembre 1937. 11 a pu étudier le cadre politique dans lequel se
déroulait l'action mililaire, précaution essentielle pour bien
comprendre cette guerre un peu spéciale ; il a discerné le caractère
particulier des batailles de Bilbao, Brunete et Santander. où
deux infanteries luttaient avec courage et opiniâtreté, mais où
les troupes nationalistes, mieux commandées, mieux encadrées et
mieux entraînées, avaient toutes chances de triompher de leurs
adversaires.

Les détails et les observations recueillis par le général Duval
constituent à la fois un précieux témoignage pour l'histoire future,
et un remarquable document pour suivre l'évolution de la tactique.
Aussi ce livre est-il une œuvre durable, indépendante des fluctuations

politiques ou similaires.
La conclusion du général Duval est aussi logique qu'émouvante.

Elle expose comment la IIIe Internationale avait livré au
Gouvernement de Front populaire « la plus grande partie de la péninsule

et la maîtrise de la mer », et comment ce Gouvernement
« flottant sur une masse chaotique, inarticulée, inadaptable à une
tâche guerrière », a tout laissé tomber de ses mains, a laissé
échapper ses principaux avantages. Elle montre comment et
pourquoi les théories excessives relatives à l'action des avions
on des chars n'ont pas trouvé de confirmation. Elle pose d'une
façon très générale le problème de la bataille, consistant à « réaliser
la dissociation morale et organique de l'adversaire, en vue de
parvenir à son anéantissement matériel ». Elle met en lumière
le rôle du matériel sur le champ de bataille, l'efficacité décisive
de la manœuvre, la prépondérance souveraine de la force morale.

Le général Weygand a écrit une très belle préface, qui donne
une idée exacte du livre du général Duval ; il montre la supériorité
du Gouvernement national, ayant à sa tète « un chef animé
d'un ardent patriotisme, qui sait et qui veut », capable d'organiser
une armée et de conduire des opérations ; tout en déplorant les
tristesses de la guerre civile et la mort de tant d'Espagnols constituant

la masse des armées opposées, l'ancien généralissime formule
<;ette vérité : « La victoire ne peut sortir de l'anarchie et de
l'ignorance. »
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